
SEPULTURE  ODETTE  BODIN  -  St Jean-Baptiste  -  Le  16 mai 2014-05-14 

! le signe de la croix :  
Le 1er signe fait sur Odette au jour de son baptême a été le signe de la croix…signe de son accueil 
dans l’Eglise, la famille des croyants qui deviendra aussi sa famille…la croix, rappel de la passion et 
de la mort du Christ pour que chacun retrouve de la dignité dans sa vie…lui, le Christ, est allé au-
delà de la croix…il a été revu vivant après Pâques par les siens…sur leurs témoignages se fonde 
notre espérance dans un monde meilleur, transformé dès maintenant par le respect dû à 
chacun…mais la croix, signe de souffrance,  reste présente dans nos rapports, comme la marque 
de notre humanité bancale…cette croix, elle est là, rivée sur le cercueil d’Odette, comme elle l’a 
été à sa vie, et de bien des façons semble-t-il (cf.  le mot de la part des siens…) Que cette croix, 
qui rappelle l’amour de Dieu pour tous les hommes, nous ouvre à plus de respect pour ceux que 
nous sommes appelés à rencontrer au quotidien…"Ref. Peuple de Lumière. 
! le signe de la lumière :  
Au jour de ce baptême, une lumière signe de la Résurrection du Christ, a été remise au parrain et 
à la marraine d’Odette…pour qu’un jour, cette lumière, elle se l’approprie et devienne, avec  
d’autres, lumière pour eux…cette lumière, Odette l’a transmise de bien des façons, à vous, à nous, 
à d’autres, à travers ces associations diverses où elle s’était investie depuis longtemps… 
Les votives déposées maintenant sur sont cercueil rappellent tout cela…qu’elles accompagnent son 
passage et nous invitent à prendre le relais…" ref. Peuple de lumière 
! Le signe des fleurs : il y a aussi ces fleurs…elles disent, par leur variété et la beauté de leurs 
couleurs, des choses que nous avons souvent bien du mal à exprimer…elles mettent elles ausside la 
lumière."Ref. Peuple de Lumière 
  

Nous prions : Seigneur Jésus, nous accompagnons Odette qui vient de faire son passage, sa Pâque, 
comme toi, dans l’espérance de te rencontrer pour de bon…sois au rendez-vous de cette 
espérance qu’elle a nourrie de bien des façons… 
Dans ses rendez-vous au quotidien avec les habitants du Quartier…dans ces échanges tout simples 
autour de ce qui fait vivre des gens de culture et de convictions parfois très différentes des 
siennes…dans ces relations naturelles qui se sont nouées au fils des années dans les associations 
où elle s’était investie et qu’elle avait contribué aussi à faire exister…lorsque, avec d’autres 
croyants, elle essayait de retrouver les traces de ton passage chez elle, chez nous, chez d’autres, 
dans le monde…Dans tout cela, nous pensons que tu étais là, avec elle, avec nous, avec d’autres… 
Et tu es encore là, ce soir, au milieu de nous, sensible à notre tristesse, à ce qui nous fait mal, 
mais aussi à ce qui nous invite à espérer… 
Alors, ouvre nos cœurs à ta Parole, cette Parole qui a guidé la vie d’Odette, cette Parole qu’elle a 
retenue pour accompagner son passage, pour qu’à notre tour nous y trouvions  lumière pour notre 
propre route, et espérance pour continuer aujourd’hui, demain et tous les jours de notre vie…nous 
te le demandons, à toi, Christ, le vivant pour aujourd’hui et pour les siècles…AMEN ! 

  
Juste quelques mots pour prolonger cette Parole de Dieu, avant de passer la parole à d’autres… 
  
On vient d’entendre des textes qu’Odette avait elle-même retenus pour accompagner son 
départ…des textes qui ne sont pas là pour prouver quoi que ce soit ou donner raison à tel ou telle 



argumentation qui nous irait bien ou qui lui irait bien…ces textes, plus précisément le dernier, sont 
d’abord pour nous, les croyants, Parole de Dieu…c’est le moyen que Dieu s’est donné pour nous 
dire, par la bouche de ses témoins, à travers toutes les générations, ce qui compte pour lui, quel 
est son projet sur l’homme…c’est sa façon à lui de faire alliance avec nous, aujourd’hui encore…  
Parmi ces témoins de Dieu, il y a le Christ…cet homme, fils de Marie en qui Dieu s’est reconnu…il 
en a fait son fils bien-aimé…c’est de lui, de ce Fils que nous tenons ces mots forts qui nous 
rejoignent aujourd’hui encore, à travers un support culturel qui n’est peut-être plus guère le 
nôtre, peu importe…là n’est pas l’essentiel…à moins que nous redevenions sensibles à ce genre de 
poésie, depuis que le Pape François a demandé aux pasteurs de prendre l’odeur de leur troupeau… 
 
Elle nous dit, cette Parole, que nous serons un jour ou l’autre regardés, évalués à la façon dont 
nous aurons   -ou nous n’aurons pas-   servi ou respecté les autres…et nous le sommes déjà, parce 
que, à travers ce service-là, cette forme particulière de respect, c’est le Christ lui-même qui est 
atteint, lui qui s’est identifié jusque dans sa souffrance et sa mort à chacun de nous, en 
particulier aux plus petits, ceux dont il avait pris déjà l’odeur en son temps, ceux que, aujourd’hui 
encore, la vie n’a pas toujours gâtés, ceux que la croissance a souvent laissés de côté, à cause de 
leur impossibilité à suivre, à se débrouiller comme les autres…ceux-là ont sa préférence…« chaque 
fois que vous avez fait cela à l’un de ces petits qui sont mes frères, c’est à moi que vous l’avez 
fait. » La résurrection, si l’on y croit, n’est pas à chercher dans un ailleurs incertain et brumeux, 
elle commence dans le patient service de l’autre, au quotidien…c’est là, dans ce service, que nous 
bâtissons déjà un avenir de lumière…c’est là qu’il est avec nous, lui, le Ressuscité. 
Et il ne faut pas aller bien loin pour les retrouver, ceux qui ont faim et soif de reconnaissance ou 
de dignité, ceux qui ont besoin de chaleur humaine, de cette présence qui fait du bien…de temps à 
autre, ils font entendre leur voix eux aussi…et il arrive aussi que cette voix soit parfois écoutée… 
 
Je pense que, à sa façon, Odette avait un peu ce charisme-là d’une présence toute simple, dans 
des structures à taille humaine, tels que le Conseil de Quartier, certaines activités proposés par 
le Centre Socioculturel où elle s’était investie depuis longtemps, la présence à ‘’Couleur-Café’’ et 
bien d’autres choses encore qui donnent à la vie locale ce ‘plus’ irremplaçable …et je pense aussi 
que son ambition, si c’en est une, était que les personnes ainsi rencontrées se sentent un peu plus 
à l’aise entre elles, déjà, mais aussi se sentent chez elles dans ces lieux ou des structures faits 
pour elles, comme la FMH, par exemple…ces lieux et ces structures ne manquent pas…c’est parfois 
l’animation, ou l’intérêt porté qui feraient défaut… 
Mais tout doucement et depuis longtemps, des choses sont devenues possibles, parce que, après 
Paul, Monique,  comme eux et bien d’autres, elle y croyait…en témoignent votre présence pour 
certains, et ces messages sympas ou des photos diffusés ces jours derniers sur les réseaux 
sociaux, par les témoins d’une histoire devenue un peu son histoire avec le Quartier, son histoire 
avec nous. 
Et c’est cette histoire, ces tranches de vie, aussi, qu’elle apportait et partageait avec d’autres 
croyants, en ACO…essayant d’y nourrir sa foi…certains le diront mieux que moi… 
Il paraît que tout cela contribue à faire advenir un monde nouveau, meilleur…il paraît aussi que 
nous ne sommes qu’au balbutiement de ce monde nouveau-là…il faudra du temps, parce qu’il reste 
du travail à faire… 



Merci à toi, Odette, d’avoir contribué, à ta  façon, à rendre la vie autour de toi un peu plus 
lumineuse…puisses-tu trouver toi-même cette lumière pour de bon…et ce que tu n’as pas su ou pas 
pu faire, d’autres s’y attèleront un jour… 
 
"Certains d’entre vous ont, je crois, préparé  quelques mots à partir de leur rencontre ou d’un 
bout de route fait avec Odette…un micro va être proposé, et de là où vous êtes, très simplement 
et brièvement, vous pourrez apporter votre contribution à ce merci que nous sommes venus lui 
dire…ce sera notre bouquet commun qui viendra s’ajouter à toutes ces fleurs déjà là…fleurs de la 
tristesse, peut-être, fleurs d’espérance aussi…" on fait circuler le micro… 
 
____ 
 
Nous rassemblons dans la prière ce qui nous tient à cœur aujourd’hui, rejoignant ainsi ce qui lui 
tenait au cœur d’Odette….Notre Père, Notre Père, nous te supplions humblement 
" Texte p.39 ‘au bout de la route’ dit par Laurence… 
Pour manifester dès à présent cette solidarité nécessaire pour qu’advienne ce monde nouveau, 
nous allons tout simplement nous donner la main et, selon nos convictions, prier en disant : NOTRE 
PERE… !  
 
 
 


